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�       mercredi 25 juin à 20h 30     �  
CONCERT de musique sacrée 

des XVII et XVIII siècles, à travers l’Europe 
Couperin, Brossard, Charpentier, Schütz, Bach, Graziani 

 

pour haute-contre, ténor, basse et orgue (O. WILLEMIN) 

 

HORAIRES D’ÉTÉ 2003   ( du 1er Juillet  inclus au 31 août inclus ) 
 

OUVERTURE DE L’EGLISE:  
 

du mardi au samedi :     
de 10H à 12H et de 16H à 18H15 
(19H les mardis, jeudis et samedis) 

 

 dimanche : de 10H00 à12H00 
 

MESSES: 
 

    mardi :    18h 30  
    mercredi     8h 30 
    jeudi :     18h 30 
   vendredi :    8h 30 

  

Samedi: 18H30 
(messe anticipée)  

  

dimanche   : 11H00 
 
 

ACCUEIL DES PRÊTRES:  
 

le samedi de 10H à 12H 
 
 

ACCUEIL et secrétariat:  
 

JUILLET 
    du mardi au vendredi : 

de 10H00 à 12H00 
et de 16H00 à 18H15 

 

 AOÛT 
    du mardi au vendredi : 

de 16H00 à 18H15 

A près neuf ans passés à Sainte 
Rosalie, le cardinal m’a donc 

demandé de continuer ma mission, à 
la rentrée de septembre, au service de 
la paroisse Saint Antoine de Padoue 
dans le 15è arrondissement. Vous sa-
vez déjà que c’est le père Patrick 
Souêtre qui me succédera à Sainte 
Rosalie tandis que le Père François 
Lainé viendra me remplacer à  l’au-
mônerie du 13è ouest. Tous les deux 
sont actuellement vicaires à Sainte-
Anne.  
 

Même si ces changements font partie 
de l’engagement que l’on prend au 
départ, il reste qu’ils  sont aussi diffi-
ciles à vivre et pas toujours bien com-
pris. Un prêtre est envoyé par son 
évêque à une communauté et il ne lui 
appartient pas. Et si en neuf années, 
j’ai connu beaucoup de départs et 
d’arrivées dans l’assemblée parois-
siale, il restera surtout le souvenir de 
moments forts vécus ensemble et l’ac-
compagnement dans des choix de vie 
importants pour tel ou tel, qui ne peu-
vent s’oublier. 
 

Et puis il y a  tous ces projets d’amé-
nagements de l’église et des locaux. 
Ceux qui ont vu le jour et ceux qui 
restent en cours… Les uns sèment, 
d’autres moissonnent… 
 

Il y a surtout le bout de chemin que 
nous avons fait les uns avec les autres. 
L’important, c’est que chacun apporte 
sa petite pierre pour construire, dans le 
temps qui lui est donné, l’Église du 
Seigneur. Six curés depuis 1963 ! La  
Paroisse Sainte Rosalie depuis sa créa-
tion au début du concile Vatican II  
n’aura connu que six curés, ce qui est 
la marque d’une grande stabilité. 
 

Alors que se profile ce changement, je 
voudrais, en tout premier lieu, deman-
der pardon à tous ceux que j’aurais 
heurtés au cours de ces années par un 
mot ou une attitude, par un manque 
d’écoute, d’attention ou de disponibi-
lité. 
Mais je voudrais aussi vous faire par-
tager quelques-uns des motifs des 
joies que j’emporterai avec moi à 
Saint Antoine de Padoue:  
 

- Ce sont d’abord les jeunes qui ont 

trouvé leur place dans notre Église, en 
particulier au sein de l’aumônerie avec 
Annie et Féliciano hier, avec Mady 
aujourd’hui. Avec tous les adultes qui 
les entourent, là se fait un réel travail 
d’accueil et de formation porteur d’a-
venir qui prendra une dimension nou-
velle dans les années futures avec le 
Père François Lainé. 
 

- Ce sont bien sur les enfants de l’éveil 
à la foi et du catéchisme qui grandis-
sent dans la foi grâce à Agnès et son 
équipe. 
 

- Ce sont aussi toutes ces personnes 
qui ont accepté de prendre leur part de 
responsabilité dans notre communauté 
chrétienne. Au sein du conseil pastoral 
(une quarantaine de personnes en 9 
ans), du conseil économique qui laisse 
un bilan plus que positif, de l’équipe 
d’accueil et de tous les groupes qui 
forment notre paroisse. Sans oublier 
les petites mains anonymes sans qui 
rien ne pourrait fonctionner. Je suis 
heureux en pensant que mon succes-
seur pourra compter sur toutes ces 
forces actives en arrivant. 
 

- Ce sont enfin toutes ces petites inten-
tions confiées au jour le jour. Ces mo-
ments de joies et de peines  partagées 
avec beaucoup d’entre vous, le poids 
du jour et la difficulté de la vie que 
nous avons portés ensemble à tel ou 
tel moment. Tous ces visages qui évo-
quaient pour moi une tranche de vie, 
un compagnon perdu ou lointain, que 
j’aimais offrir avec vous à la messe 
dans nos belles liturgies dominicales 
animées par le Petit-Chœur et accom-
pagnées par Olivier. 
 

Dimanche dernier, lors de sa visite à 
Sainte-Rosalie, le cardinal Lustiger a 
déclaré que Sœur Rosalie Rendu, qui 
sera béatifiée le 9 novembre, sera La 
Patronne officielle de notre paroisse.  

 

Avec elle rendons grâce à Dieu pour 
tout ce que nous vivons ensemble au 
nom de l’Évangile.  
 

Merci à chacun d’entre vous qui m’a-
vez donné, à votre manière, d’être 
baptisé avec vous et prêtre pour vous. 
(Saint Ambroise de Milan) 
 

Francis BERLIOZ 

Merci 



Nous leur avons dit adieu au mois de juin à Ste Rosalie :  
Germaine ROUX, Jacques DUCRON, Simone VILLE 

 

Ils ont reçu le sacrement du baptême :   
Nathan LE CALVÉ le dimanche 1er juin, Lindsey  et Killyan BARLAGNE le samedi 7 juin,  

Maxime PERPOIL le dimanche 8 juin. 
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La paroisse accueille son Evêque         par Guillaume NIZERY 

�� on curé m’a de-
mandé de faire un 

petit topo sur la visite de 
notre Cardinal archevêque 
de Paris à Sainte Rosalie 
le 15 juin . 
Comme je ne voudrais 
pas répéter ce que vous 
avez entendu pendant son 
homélie et ce que vous 
avez reçu à la sortie de la 
messe, je me suis attaché 
plutôt à ce que j’ai ressen-
ti personnellement. 
 

Je ne connaissais Mgr 
Lustiger qu’à travers les 
discours que j’ai pu en-
tendre dans les manifesta-
tions chrétiennes et à tra-
vers les différentes inter-
views qu’il a pu livrer aux 
médias. 
La pensée est profonde, et 
son expression intéressante, même si 
parfois je la trouve un peu trop compli-
quée ou peut-être trop intellectuelle pour 
moi. 
 

Pour être honnête, je ne suis pas toujours 
d’accord avec toutes les décisions qui 
ont été prises depuis que Mgr Lustiger 
exerce sa charge à Paris, mais assumer 
une responsabilité nécessite de prendre 
des décisions, et fatalement on ne fait 
jamais l’unanimité quand on prend une 
décision.  
 

Je n’ai donc pas une vision idolâtre du 
personnage. Mais j’ai apprécié pendant 
ces quelques moments l’humanité qui 

transparaît dans l’attitude 
de Mgr Lustiger. 
 

J’ai été frappé par la capa-
cité de Mgr Lustiger à s’in-
téresser aux gens qu’il ren-
contre. On a vraiment l’im-
pression qu’il cherche à 
établir un contact person-
nel, à comprendre, à établir 
une relation si courte soit-
elle. 
Compte tenu du nombre de 
personnes qu’il rencontre 
chaque jour, cet effort de 
présence, de considération 
me paraît être le signe, plus 
encore que les attributs 
attachés à sa fonction d’ar-
chevêque, d’un homme de 
Dieu. La chaleur de son 
regard est le témoignage de 
l’intérêt qu’il porte aux 
personnes. 

 

J’ai apprécié également la simplicité de 
Mgr Lustiger. Il a un contact direct, et 
sait être souriant sans se forcer. 
L’homme sait ce qu’il veut. Mais 
il ne cherche pas à en imposer. 
 

Dans les propos de Monseigneur 
Lustiger que j’ai pu entendre, 
trois choses m’ont marquées. 
Nous sommes quelques-uns à 
avoir pu l’entendre expliquer les 
raisons de son choix de créer de 
nouvelles paroisses. Il estime que 
la paroisse doit être assise sur une 
population de 10.000 personnes. 
Au dessus, les gens sont trop loin 

de leur église, physiquement et de cœur ; 
Sainte Rosalie avec ses 12000 habitants 
est proche de ce schéma. C’est celui 
qu’il souhaite pour Paris. 
Notre société est une société du désir : 
tout est fait pour exacerber le désir. Pos-
session de biens à travers la publicité, 
désir sexuel, etc… 
Le discours de l’Église est complète-
ment à contre courant de ce mouvement 
de la société. De ce fait, aujourd’hui elle 
a le plus grand mal à atteindre les jeu-
nes. Mais dans la bouche de Mgr c’est 
un constat, pas un motif de désespoir. Et 
pour lui, la force de l’Amour de Dieu 
saura trouver le chemin des cœurs. Avec 
le soutien de tous ceux qui ont foi en 
Dieu. 
Mais j’ai surtout senti un homme de foi, 
fort des liens qu’il entretient avec Dieu. 
Et c’est sans doute son itinéraire person-
nel qui fait que l’on ressent avec tant de  
force son intimité avec Dieu. Car il faut 
avoir une force de caractère peu com-
mune pour trouver son propre chemin  et 
l’accomplir en suivant le chemin du 
Christ. 
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- VENDREDI 27 JUIN - 

Spécial jeunes de 15 à 35 ans 
 

NUIT DE PRIERE DES JEUNES POUR LES NOUVEAUX PRÊTRES (Eglise Saint-Séverin 5°) 
 

- SAMEDI 28 JUIN - 
9h30 - 12h00 : Ordinations à Notre-Dame 

La célébration se déroulera à la fois sur le parvis et dans la cathédrale. 
Renseignements : 01 49 24 11 43 
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L’église Saint-Antoine de Padoue, Paris Xvè    par Emilie      

�� ous l’avons tous appris voilà quelques 
semaines, en septembre prochain le 

Père Berlioz sera  le nouveau curé de la pa-
roisse de Saint Antoine de Padoue. Au  mo-
ment où il va quitter Sainte-Rosalie,  après 
neuf années de partage au quotidien du travail 
des différentes équipes, comme des grands 
événements de la communauté, ses joies et 
ses peines, parlons de Saint-Antoine :  
L’église s’élève au numéro 52 du  Boulevard 
Lefebvre, située entre la porte de Versailles, 
la porte de Brancion et le périphérique.  
Au centre de la façade sur le large boulevard,  
son clocher-porche dresse sa flèche de 46 
mètres au-dessus 
de ce quartier. Elle  
est en briques rou-
ges, fréquemment 
utilisées dans les 
quartiers de la cou-
ronne parisienne. 
Les parois du clo-
cher sont ornées 
d’ouvertures gar-
nies de verre épais 
à facettes de cou-
leurs blanche et jaune, à la manière des pre-
mières basiliques chrétiennes. Le plan inté-
rieur est celui des premières basiliques : une 
vaste salle rectangulaire divisée en nefs paral-
lèles terminées chacune par une abside. A 
Saint-Antoine, une nef centrale se prolonge 
par le chœur, et les deux 
allées latérales conduisent 
chacune à une chapelle. 
Quatre paires de piliers 
carrés séparent l’église en 
cinq travées, chacune éclai-
rée par des claustra. Le 
chœur est surélevé et plus 
étroit que la nef. Les voû-
tes en arcs brisés évoquent 
le XIII è siècle qui fut celui 
de Saint-Antoine. L’inté-
rieur de l’église est recou-
vert d’un enduit ocre jaune, 
spécialement choisi pour 
s’accorder avec la lumière 
venant des claustra. 
Dédiée à Saint Antoine, 
disciple de Saint François, 
l’église est habitée par la 

spiritualité franciscaine et en porte de nom-
breuses marques. Le visiteur est accueilli par 
quatre statues géantes qui veillent au sommet  
du clocher : Saint François, Sainte Claire, 
Saint Louis, qui a beaucoup encouragé le 
développement des couvents franciscains et 
Sainte Elisabeth de Hongrie entrée dans le 
tiers-ordre franciscain. Au dessus de la porte 
d’entrée se trouvent deux bas-reliefs, emblè-
mes des franciscains : à droite, le « Tau » 
lettre des alphabets grec et hébreu, symbole 
de la croix, était la signature de François à la 
fin de ses lettres. A gauche se trouve les 
« conformités » représentant deux bras croi-

sés, l’un, nu, celui du 
Christ, l’autre celui 
de François. Sur la 
vaste peinture à la 
voûte du chœur on 
trouve Saint François 
et Saint-Antoine  
entourés de francis-
cains du XIIIème siè-
cle. 
A l’emplacement des 
anciennes fortifica-

tions de Thiers, la route militaire qui longeait 
intérieurement l’enceinte fortifiée reçut le 
nom de « Lefebvre » et la démolition de la 
totalité de l’enceinte eut lieu entre 1920 et 
1925. Une population pauvre de chiffonniers 
et de maraîchers s’installa sur cette « zone ». 

Devant le développement 
de ce quartier, sa rapide 
transformation sociologi-
que, l’abbé Mortier, curé 
de la chapelle Saint-
François à Vanves, forma 
le projet de faire construire 
une église plus vaste et 
plus solide. De son côté, le 
cardinal Verdier décida de 
construire des églises dans 
Paris et sa banlieue ; Ce 
fut le 53è « Chantier du 
cardinal ». La première 
pierre fut posée le 11 juin 
1933 et la bénédiction eut 
lieu le 29 septembre 1935. 
La nouvelle église fut pla-
cée sous la protection de 
Saint Antoine de  Padoue. 

Saint ANTOINE, né à Lisbonne 
au Portugal en II95, fut ordonné 
prêtre en 1219 puis entra dans 
l’Ordre des Frères Mineurs. Il 
fut envoyé au Maroc ; Il y tomba 
malade et sur le trajet de retour 
fit naufrage sur la côte de Sicile 
et se rendit  Assise ;  Le chapitre 
l’envoya à l’Ermitage de San 
Paolo . 
 Il y vécut un an dans une grotte 
ne la quittant que pour aller 
balayer la maison et prier avec 
ses frères, jusqu’au jour où, lors 
d’une ordination, il dut rempla-
cer au pied levé le prédicateur 
empêché. Il le fit de telle sorte 
qu’on lui retira aussitôt son balai 
et qu’on l’envoya prêcher. Il fut 
nommé par François prédicateur 
et professeur de théologie à Bo-
logne, Custode de Limoges, puis 
Provincial de l’Italie du Nord. 
Il évangélisa  toute l’Italie et 
nombre de villes françaises: 
Toulouse, Arles, le Puy, Limo-
ges, Brive et Montpellier. 
Sa carrière dura neuf ans et l’on 
dit que c’est un des plus grands 
orateurs que le monde ait connu. 
Après avoir prêché le Carême, il 
meurt à Padoue le 13 juin 1231 à 
36 ans en chantant une hymne 
liturgique. Grégoire IX qui avait 
été  de ses auditeurs, le canonisa 
moins d’un an après sa mort. 
Comme beaucoup, Saint Fran-
çois de Sales l’invoquait pour 
retrouver ses objets perdus.  
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N’hésitez pas à nous proposer des articles…Adressez-vous à l’accueil pour tout renseignement ou téléphonez  au 01 43 31 36 83 
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�JEU n°57�12 000 jeunes à Jambville�

 

Messes dans les paroisses voisines pendant les mois de juillet et août : 
Couvent des Dominicains   

20, rue des Tanneries 
 

lundi :  7h30 et 12h15 
mardi  :  7h30 et 12h15 
mercredi  :  7h30 et 12h15 
jeudi  :  7h30 et 12h15 
vendredi  : 7h30 et 12h15 
samedi  : 7h30 et 12h15 
dimanche :            11h 

Ste Anne de la Butte aux Cailles  
188, rue de Tolbiac 

 

mardi  :   9h00 
mercredi  :   9h00 
jeudi  :   9h00 
vendredi  :  9h00 
samedi  :  18h00 
dimanche :  10h30 et 18h30 

St Albert le Grand   
123, rue de la Glacière 

 

En raison de travaux dans l’église, il 
est préférable de se renseigner ou 
de téléphoner au 01 45 89 19 76 
pour connaître les horaires de mes-
ses pendant les mois de juillet et 
août. 

1: Il est à l'honneur ce 22 juin. 
2: Homélie parfois sévère? 
3: les baignoires s'y vident à l'entracte 
4: en charge d'une paroisse 
5: Notre curé est celui du culte 
6: il y est toujours pour chanter 
7: le meilleur ami du curé ? 
8: le 7 l'est sans aucun doute envers son maitre 
9: aurait-il accueilli le 7 ? 
10: En bourgogne. 
11: Francis fera celle du Rosalien pour son départ. 
12: gai participe 
13: Francis l'entonne volontiers. 
14: licence 
15: le chien est le meilleur 
16: cri de désespoir 
17: béatifiée le 9 novembre 
18: un col peu passé par F. Berlioz. 
19: il semble que c'était à cette date que Francis     
      Berlioz est arrivé! 
20: réfléchi 

      13       
         17    
   1  19        
             
2           18  
     3        
    11 12 14       
  4           
 5            
  20           
       16 6     
 7            
      15       
  8           
             
 9    10        
             

Solutions du jeu N°56 

1– MARIE, 2– LUC, 3– ESPRIT, 4– CIEL, 
5– PENTECOTE, 6– IL, 7– EXACT, 8– 
AGES, 9– SEIGNEUR, 10– PAIX, 11– AS-
CENSION, 12– LANGUES, 13– FEU, 14– 
TRINITE, 15– BON 

�� els des éléphants (c’est peu dire 
de leur discrétion), 12000 jeunes 

ont débarqué à Jambville pour le 
week-end de la Pentecôte. Animés par 
la foi, ils ont partagé des moments de 
joie, mais aussi leurs doutes et leurs 
espérance . N’en doutons pas : Au 
milieu des hurlements, des chants, des 
parties de foot, des échanges en carre-
four, des rassemblements sous le cha-
piteau, le Christ était là pour tous et 
avec tous. 
 

Ils l’ont dit :  
  F abuleux 
  R enversant 
  A do 
  T errible 
 

Le Frat pour moi, c’est un moment de 
joie, de rencontre, de fête et d’amitié. 
 

Aude, animatrice 
Sortie du boulot à 16 h, vite, le sac à 
dos…Arrivée à Ste Rosalie pour les 
bricolages de dernière minute…C’est 
la course contre la montre : distribu-
tion de livrets, écharpes oranges au-
tour du cou…et direction gare St La-
zarre, le train ne va pas nous attendre. 
Pourvu que les grèves ne nous empê-
chent pas de nous y rendre ! 
C’est parti pour un week-end de fo-
lie : nous voici des fous de Dieu… 
Rires, chants, sac à dos, pique-nique, 
chaleur insupportable…Arrivés sur le 
site par vagues successives, nous dé-
couvrons notre lieu  de vie. Les bal-
lets des lampes frontales, des lampes 
de poche mettent l’ambiance. Taqui-
neries et chamailleries sont au pro-
gramme. Les animateurs sont là pour 
veiller au repos de tous. Un calme 
fébrile tombe sur Jambville. Duvet 
douillet accueille notre fatigue. De-
main lever à 7h. 
Temps de prière, Eucharistie, Ré-
conciliation, carrefour où nous ferons 

chacun la connaissance des jeunes 
avec qui nous cheminerons pendant le 
week-end. 
Imaginez 12000 jeunes serrés comme 
des sardines, alternant cris d’espé-
rance, chants de joie et silence de 
prière sous un immense chapiteau… 

En tant qu’adulte, cela ne laisse pas 
indifférent. Qui ose encore dire que la 
jeunesse n’a pas d’Espérance, ne croit 
plus en rien ? Pas moi… 
Veillée, jeux dans les villages, chacun 
participe activement malgré le soleil 
cuisant. 
Temps diocésain avec Mgr Lustiger, 
rencontre avec des témoins, témoins 
de leur foi, de leur vie au nom de Jé-
sus. Chacun accueille et reçoit dans 
son cœur. Il se passe quelque chose de 
fort : On s’interroge, on écoute, on est 
ému. 
Beaucoup de choses se sont passées 
pendant ce Frat, et ce n’est pas fini. 
Beaucoup de choses vont fleurir dans 
le cœur de chacun…Une rencontre, 
une parole, un chant, une présence. 
Que l’on soit frateux ou animateur, 
nous repartons avec notre petite sœur 
Espérance, son souffle nous donne le 
sourire. Son rayon de lumière éclaire 
nos pas. 
 

Merci les Frateux. 
 

Mgr Daucourt : Vous avez reçu les explo-
sifs de l’amour, allez les déposer dans les 
cœurs pour en faire sauter les murs. 


